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C'est un petit navire tout plein bord à la mer 
Tout plein bord à la mer 
Ne sont ni mâts ni cordes 
Ces pauvres matelots criant miséricorde 
 
Mais si Dieu leur a fait grâce de tenir 
Mis dans leurs mains 
Quelques bouts de cordages 
Pour attendre à passer la tempête et l'orage 
 
Quand l'orage fut passé, j'avons appareillé 
J'avons appareillé 
En grande diligence 
C'est pour aller chasser sur les côtes de France 
 
Quand nous fumes à Migron, on chargeait nos canons 
On chargeait nos canons 
D'une si grande furie 
C'est pour faire à savoir qu'un grou navire arrive 
 
Les messieurs de la terre n'ont point peur de mourir 
N'ont point peur de périr 
Ne craignant pas la roche 
Sont dans leur lit couchés bien à leur aise 
Voilà le grand plaisir des messieurs de la terre. 
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